
Cette insistance contribue heureusement à responsabiliser les
initiatives de politique étrangère. Mais la gestion par résultats (GR) a
deux caractéristiques qui en font un outil difficilement utilisable pour
évaluer les activités d'IFD. Premièrement, elle tend à reposer sur des
indicateurs quantifiables; deuxièmement, elle postule que le projet
générera des résultats à court terme. La gestion par résultats ne
s'adapte donc pas bien à la politique d'IFD, qui tente souvent
d'obtenir des changements qualitatifs à moyen et à long termes.

Dans ce contexte, les participants ont identifié 9 points autour desquels une
orientation de politique étrangère modifiée pourrait être développée en mettant
l'accent sur la problématique homme-femme :

1> Le concept de l'IFD est démodé : c'est une orientation des années 70
qui en est venue à mettre l'accent sur la femme en tant qu'outil de
promotion du développement d'un pays, et plus particulièrement de sa
progression économique. L'approche alternative du « Développement
pour la femme » a été rejetée parce qu'elle supposait que les femmes
étaient des bénéficiaires du développement plutôt que des
contributrices. Les participants ont recommandé que la problématique
homme-femme de la politique étrangère du Canada soit modifiée pour
mettre l'accent sur le développement participatif.


